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Compte-rendu de la maraude du mardi 26 mai 2026  
Direction : Centre-ville et parc des Glacis 

En partenariat avec les jeunes de la paroisse d’Offendorf et notre chère Marie Weber, coopérative pastorale 

de cette paroisse. 

 

 
 

Groupe 1 – Caroline, Jean-Paul, Vincent et Anne-Catherine 

Lieu : Parc des Glacis 

Nous sommes toujours aussi chaleureusement accueillis par le groupe des habitants du campement ! Certains 

sont assis près de la rivière pour discuter entre eux. Parmi eux, Dallio joue du djembé avec beaucoup d’entrain. 

Comme souvent, nous installons nos différents produits alimentaires et boissons sur le banc à proximité de la 

tente de Suliman. Nous rencontrons Diallo de Guinée, toujours souriant quand nous le saluons, ainsi que Sali, 

Joseph, Sam, Omar et bien d’autres réfugiés. 

Très vite, ils se servent de la soupe aux champignons avec des croûtons, des sandwichs, des chips, du cake 

sucré, et du café ou du thé, toujours appréciés en fin de repas. 

Nous échangeons rapidement avec les uns et les autres. Ils expriment clairement que l’attente d’une 

amélioration de leur situation administrative devient trop pesante pour eux. Certains, comme Diallo, dont les 

affaires personnelles ont brûlé lors de l’incendie de sa tente en pleine nuit, souhaitent venir à l’association « 

Le Lien du Bien » et rencontrer Mimi. Suliman souhaite également lui parler. 
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Nous partageons notre joie de les retrouver, et Sam nous dit combien « notre maraude leur apporte de la joie 

par notre manière d’être avec eux : notre soutien et notre gentillesse. Ils se sentent reconnus grâce aux échanges 

partagés entre nous, portés par la foi, l’espérance et les rires ! » 

Nous apprenons par Sam qu’Ali est à l’hôpital pour soigner son bras. Avant de reprendre la voiture, ils nous 

expriment leur souhait d’organiser une soirée barbecue et chants autour du feu avec tout le groupe des 

Maraudeurs du Sacré-Cœur. Cela nous touche profondément. 

Affaires à suivre… 

 

Groupe 2 – Élise, Damien et Christian 

Lieu : Place de l’Homme de Fer, Monoprix, passage couvert 

Nous nous dirigeons vers la place de l’Homme de Fer et croisons Alexandre, qui recherche des sandalettes ou 

des chaussures ouvertes, comme des claquettes en taille 44. Cédric n’est pas là, car il craint la chaleur. 

À côté de Bouchara, nous rencontrons Diego, un Allemand qui vit dans la rue depuis 24 ans. Élise lui donne 

des compotes et des barres céréales, car il a très faim. Elle parle allemand avec lui, ce qui le met en confiance. 

Nous nous rendons vers le Monoprix. Damien nous informe que, cet après-midi, la police et la ville sont 

venues expulser Sulimane et d’autres personnes. Nous retrouvons Sulimane, qui s’est réfugié au milieu du 

passage couvert. Il n’a pas le moral et a besoin de couvertures. Nous lui donnons du café et à manger. 

Non loin de là, nous croisons José, qui nous demande de l’eau. Boris, qui est croyant, reçoit un chapelet de 

Damien. 

Sous les arcades, nous voyons Céline, physiquement très affaiblie, le visage livide, mais elle ne veut rien 

prendre. Puis, une femme en fauteuil roulant, belge, accompagnée d’un homme d’origine allemande, arrive. 

Aucun des deux ne parle français. Nous leur donnons à boire et à manger. 

C’est au tour de Patrick, d’un homme tchèque et de deux personnes à vélo, toutes deux allemandes. Nous leur 

offrons également à boire et à manger. 

Cindy arrive en vélo. Nous lui donnons la recette du gâteau qu’elle a tant apprécié, et elle la remercie. Ensuite, 

nous faisons le lien avec le groupe de Marcel, qui arrive au même endroit. Les deux groupes partent en 

direction de la Grand-Rue. 

Marcel s’arrête dans une pâtisserie et récupère des éclairs invendus. Nous continuons jusqu’au croisement 

avec la Petite France, où nous voyons cinq personnes et une femme qui reviennent de la gare. Ils sont très 

contents de pouvoir déguster les éclairs. 

 

Groupe 3 – Marie, Éléa, Noéline, Marcel 

Lieu : Départ de l’église Saint-Pierre-le-Jeune, direction centre-ville 

Nous traversons la place Broglie pour nous rendre rue des Frères, en face du Norma. Nous rencontrons Dimitri, 

moitié grec et moitié tchèque, âgé de 57 ans. Il prend de la soupe, du café et du camembert. Le courant passe 

bien entre les jeunes et lui. Nous lui offrons un petit gâteau avant de repartir. 

Direction la rue des Hallebardes, où nous retrouvons Lucie, très contente de nous voir. Cela fait six ans qu’elle 

est en France et trois ans en Alsace. Nous partageons un très bon échange, avec gâteau, soupe et fromage. 
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Au bout de la rue des Hallebardes, nous rencontrons Jasmin avec son chien. Lui aussi est tchèque. Une 

vendeuse de la boulangerie « Au Pain de Mon Grand-Père » nous demande si nous faisons une maraude. Elle 

nous dit : « Attendez, je vais voir si j’ai des invendus. » Grâce à Dieu, elle revient avec un grand sac rempli 

de viennoiseries, de cakes et de tresses magnifiques, et un autre rempli de salé : sandwichs, bretzels… Merci 

pour cette abondance ! Tout le groupe a dû porter lourd. 

Nous repartons, confiants dans les possibilités qui s’offrent à nous. Nous arrivons sous les arcades, entre 

Gutenberg et Kléber, où nous trouvons un groupe d’amis de la rue et un groupe de maraudeurs du Sacré-Cœur 

(deuxième équipe). Il y a une profusion de partage entre toutes ces personnes, dans la bonne humeur, avec des 

sourires sur tous les visages. 

Nous remontons, les deux équipes ensemble, en direction de la Grand-Rue. Nous nous arrêtons devant la 

superbe pâtisserie Donatien, maître en éclairs, qui nous offre une véritable abondance : quatre cartons pleins 

d’éclairs magnifiques et savoureux. Nous les partageons avec nos amis de la rue durant la soirée. Nous avons 

réussi à distribuer tout le stock que nous avions. 

Je tiens à remercier tout le groupe pour sa bienveillance et sa solidarité envers les personnes de la rue.    

 

—✦—✦—✦—✦— 
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Photo de notre debriefing bar du Trolley bus avec les jeunes confirmants de la paroisse d'Offendorf 
et leur Coopératrice pastorale Marie Weber!  


